
« Le Café GADILHE, mémoire vive »
se téléporte, se délocalise

dans la cour de l'école de Gagnières

école primaire de Gagnières, rue des écoles
30160 GAGNIÈRES

Sam 15 août à 19H00 : 
Chansons autour de « Faites l’amour, pas la guerre »  

avec la Compagnie Cristal d’argile 
libre participation

RÉSERVATIONS VIVEMENT CONSEILLÉES, places limitées à 50. 

Prochainement :

Vendredi 21 août à 19H00 : 
Concert en quatuor avec piano



Deuxième partie

Pas la guerre

Ne  fais  pas  la  guerre,  tu  n’en  reviendras  pas  (Aragon/Ferré),  Tout  fout
l’camp, chante Damia en mai 1939, pour dénoncer le fascisme, et Greame
Allwright dénonce l’absurdité de la guerre, dont les bombes tuent jusqu’à
leurs propres soldats :

Tu n’en reviendras pas (poème de Louis Aragon mis en musique par Léo Ferré)

Tout fout l’camp (Raymond Asso / Jules Gallaud, chantée par Damia)

Johnny (paroles et musique de Greame Allwright)

Faites l’amour

Sur un tango d’Astor Piazzolla, un cri d’amour de Guy Marchand à celle qui
viendra, la déclaration de Louis Aragon à Elsa, mise en musique par Léo
Ferré, comme pour le merveilleux « Ame te souvient-il » de Paul Verlaine :

Lo que vendra (Guy Marchand, Astor Piazzolla)

Elsa (poème d’Aragon, mis en musique par Léo Ferré)

Âme, te souvient-il ? (poème de Verlaine, mis en musique par Léo Ferré)

Pas la guerre

Il faut bien finir par ce qui n’a jamais cessé, la guerre, partout et toujours.
Francis Lemarque nous offre « Quand un soldat » qui reviendra peut-être,
puis « Est-ce ainsi que les hommes vivent ? », à nouveau Aragon/Ferré, et
une fin plus légère, grâce au regretté Francis Blanche et son « Général à
vendre » :

Quand un soldat (paroles et musique de Francis Lemarque)

Est-ce ainsi que les hommes vivent ? (poème de Louis Aragon, musique Léo Ferré)

Général à vendre (paroles et musique de Francis Blanche)

Exceptionnellement, il n’y aura pas de verre de l’amitié à la fin,
 mais les cafés ou restaurants de Gagnières vous accueilleront

volontiers. Pensez à réserver également.

- Le virage (ancien café de la Mairie) : rue de la Mairie TEL : 06 36 96 46 25
- La Guinguette du Midi : 8, rue du 11 novembre TEL 04 66 52 85 18
- Abelino (pizzas et spécialités) : 320, rue de la Cave Coopérative TEL 07 66 59 81 09
- Le Casquillé : 1800 Route du Grand Châtaignier TEL 04 66 25 16 40
- Coste 345, chemin des Houlettes TEL : 06 11 05 97 57

Faites l'amour, pas la guerre
Première partie

Pas la guerre

Intro: Le soudard (Jean-Claude Darnal)

Années  50/60/70,  guerre  d'Indochine,  d'Algérie,  du  Vietnam,  après  les  2
grandes guerres mondiales.  Dans la chanson,  la libération des mœurs et
l'horreur de la guerre se côtoient chez nos grands chansonniers. Nous allons
vous proposer un petit mélange de ces deux pôles opposés de la vie.

Faites l’amour

Georges Brassens,  quant  à  lui,  évoque  à  sa  manière,  avec  sa  poésie  et
finesse coutumière, cet amour libre, ses dérives, ses délices. 4 de ses très
jolies chansons :

Je m’suis fait tout p’tit

Le mouton de Panurge

Embrasse les tous

L’orage

Pas la guerre

Maxime Le Forestier, pour la grande guerre, puis Anne Sylvestre pour celle
de 40, racontent le malheur des gens simples :

Les lettres (Maxime Le Forestier)

Mon mari est parti (Anne Sylvestre)
Puis

Parachutiste (Maxime Le Forestier)

Faites l’amour

Les enfants s’aiment avec Jacques Prévert et Joseph Kosma, le départ de
l’être aimé avec Léo Ferré, et l’oubli de l’amour avec Astor Piazzolla :

Les enfants qui s’aiment (Prévert / Kosma)

Si tu t’en vas(paroles et musique de Léo Ferré)

Oblivion (paroles et musique d’Astor Piazzolla)


